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LA REGION DE LA MOYENNE STRUMA AUX VIIе—IXе SIECLES 

L'histoire de la region de la Moyenne Struma fait l'objet de cette etude pour la peri 
allant du VIIе a la premiere moitie du IXе siecles, depuis Г installation de la poDul 
tion slave dans cette region jusgu'au rattachement de celle-ci a l'Etat bulgare au m' 
lieu du IXе siecle. Les incursions slaves dans les terres balkaniques sont refletees 
detail dans l'historiographie byzantine, ainsi que dans la Htterature historique L" 
peuplement par les Slaves des terres balkaniques eut surtout lieu du temps des incur! 
sions slaves dans ces terres durant les dernieres decennies du VIе et le debut du \\\l 
siecles. 

L'ancienne population thrace, qui n'avait pas ete exterminee ou chassee lors des 
incursions slaves, fut l'objet d'un processus d'assimilation de la part de la population 
qui s'y etait installee1. 

Toutes une serie d'agglomerations de la region de la Moyenne Struma furent det-
ruites lors des incursions slaves dans les terres balkaniques orientates durant la pe-
riode des IVе—VIIе siecles2. Furent aneanties dans la region de la Moyenne Struma 
l'agglomeration antique pres de la ville actuelle de Sandanski (anterieurement Sveti 
Vrac), probablement aussi l'agglomeration antique se trouvant pres de la ville de Mel-
nik, l'agglomeration urbaine antique pres du village de Sirbanovo (region de Petric), 
la iorteresse de la Basse epoque byzantine pres du village de Dolno Cerovo (region de' 
Blagoevgrad), ainsi que bien d'autres agglomerations antiques que Ton a mises au 
jour; on decouvre toujours encore des monuments antiques, bien que les traces de la 
Haute epoque slave et generalement du Moyen Age fassent defaut. 

Les materiaux archeologiques decouverts jusqu'a present sur le territoire de la 
Bulgarie confirment les deductions faites sur la base de sources ecrites concernant l'in-
stallation d'une population slave compacte lors des dernieres decennies du VIе et au 
debut du VIIе siecles. Les necropoles les plus anciennes decouvertes dans les terres 
bulgares avec incineration des corps se rattachent selon les donnees comparatives a la 
fin du VIе ou au debut du VIIе siecles. On avait eu toujours recours a ce procede durant 
les VIIIе—Xе siecles egalement de pair avec les ensevelissements Chretiens3. On a de-
couvert dans la region de la Moyenne Struma deux tombeaux d'une necropole revelant 
des ensevelissements Chretiens pres de la ville de Sandanski. Selon des boucles d'oreilles 
mises au jour dans ceux-ci, ces tombeaux pourraient etre rattaches a la fin des IXf— 

1 П л я к о в, 3 . Населението в областта на Средна Струма през\Ч1—IX век — IV междуна­
роден конгрес по славянска археология, 15—22 септември 1980. (Rapports sous presse). 

2 Cf. V e 1 k о v, V. Das Schicksal der antiken Stadte in den Ostbalkanlandern. — Wissen-
schaftliche Zeitschrift der Humbold-Universitat zu Berlin. Gesselschaftsund sprachwissenschait-
liche Reihe. Jg. XII (1963), 7/8, 839—843; B e s e v l i e v , V. Les cites antiques en Mesie et en 
Thrace et leur sort a l'epoque du Haut moyen age. — Etudes balkaniques, 1966, 5, 207—220. 

3 В ъ ж а р о в а, Ж- Н. Славяни и прабългари (по данни на некрополите от VI—XI в. 
на територията на България). С , 1976, 416—417, 420—422. 
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* Les fouilles archeologiques operees autour de la forteresse du village de 
ê siedes · s ign a j e n t que, la-bas, sur les ruines d'une forteresse romano-byzantine, 

polno СеГ°|ауе (je la fin du VIIе—VIIIе siecles avait ete edifie. Des tranchees a derai-
„n vil'a£e

 onstruites de pierre, se rattachent a cette meme periode5. 
eflfouies, с ^ ^ ^ 5{rumjtes se serait installee dans la region de la Moyenne Struma 

i Struma meridionale. Les miracles de saint Demetre de Thessalonique contien-
et ^ A indications au sujet de l'etablissement d'une population slave dans cette re-
nent des d'autres tribus slaves sont indiquees par leurs noms (par exemple les 
gion. A'o ^ Draguvites, les Velegisites, les Vajunites, les Bersites)6, la population 
Sagudate ' s^ t a J t installee dans la region de la Moyenne Struma n'avait pas d'appel-
sjave 4 " r ^ e . On utilisait les expressions de „peuple slave. . . du Strymon" (τών 
'ati°R'vmv εθν'ους . . · τών τοθ Στρυμωνος)7, de „tribus slaves. . . . du Strymon et 
ΣΧ h'n" (Σκλαβίνων εθνη . . . τών τοθ Στρυμωνος καΐ 'Ρυγχίνου)8, de Slaves. . . 
R4trvmon et de Rinchin (. . . Σκλαβίνων άπό τοϋ Στρυμώνος καί Τυγχίνου. . .)9, 
**"· talles pres du Strymon" (κατά τών τοθ Στρυμώνος καταστρατοπεδεθσαι)10, 
^"'slaves du Strymon, de Slaves Strymonites" (. . . τούς μέν τοΰ Στρυμωνος Σκλά-

β° Qans une source historique plus tardive, notamment dans l'ouvrage de Ioannis 
mjniates (ηέ durant les annees 70 du IXе siecle) titre „La prise de la ville de Thes-
lonique" par les Arabes en 904, sont precisement mentionnes „das allies strymonites" 

№ Στρυμονιτών συμμάχων)". . . . . . . 
En l'occurrence on avait eu tres probablement en vue une population slave qui 

urait peuple la vallee de la Struma au Nord de Thessalonique. Dans les sources byzan-
tines cette population a recu son appellation du nom du fleuve Strymon ou elle s'etait 
installee. Les tribus des Timocani et des Moravjani ont ete denommees d'une maniere 
sjmilaire. La tribu slave des „Rinchinites" s'etait installee au Sud des Strymonites, 
dans la region du golfe d'Orphano. A l'Est des Strymonites se trouvait la tribu des 
Smoljanites. Elles s'etaient etablies sur le cour moyen et inferieur du fleuve Mesta 
et sur le cours superieur du fleuve Arda. On suppose que ces tribus auraient peuple 
surtout les regions de Razlog et de Nevrokop (aujourd'hui la ville de Goce Delcev), 
de meme que la region de Drama13. 

4 Cf. H и к о л о в, Й. Средновековни прабългарски накити от Сандански. — Музеи и па-
метници на културата, 1967, № 1, 14—15. II date la trouvaille des ХПе—XI№ siecles. В ъ ж а р о-
в а, Ж. Н. Славяни и прабългари. . ., 340—341. Ibidem, p. 421, sur la base d'analogies avecd'aut-
res trouvailles similaires dans les terres bulgares, ces boucles d'oreille font dater Fensemble de la 
trouvaille de la fin des IXe—Xe siecles. 

' С т о я н о в а-С е р а ф и м о в а , Д. Проучвания на градището при с. Долно Церово, 
Благоевградско. — In: I mi§dzynarodowy kongres archeologii siowiatiskiej, Warszawa, 14—18. 
IX. 1965. Wroclaw-Warszawa—Krakow, 1970, 467—469. 

6 Cf. Migne PGr. T. 116, 1891, col. 1325, § 158; col. 1366, § 197. L e m e r l e , P. Les 
plus anciens recueils des miracles de Saint Demetrius et la penetration des Slaves dans Balkans. I. 
Le texte. Paris, 1979, p. 175^5, p. 229u . 

"' Voir le texte chez T о u g a r d, A. De l'histoire profane dans les actes des Bollandistes. 
Paris, 1874, p. 150, § 67; L e m e r l e , P. Les plus anciens recueils. . ., I, p. 20910_12. (Plus loin, 
nous ne citons que I'edition de P. Lemerle.) 

' L e m e r l e , P. Les plus anciens recueils. . ., I, p. 211u_1 6 . Au sujet de l'importance 
de ?θνη cf. D u С a n g e, С Qlossarium ad scriptores mediae et infimae graecitatis. Graz, 1958, 
со. 351. 

' L e m e r l e , P. Les plus anciens recueils. . ., I, p. 2206, § 277. 
" L e m e r l e , P. Les plus anciens recueils. . ., I, p. 220i5_16, § 278. 

L e m e r 1 e, P. Les plus anciens recueils. . ., I, p. 22117. 
" OannisCaminiatae de expugnatione Thessalonicae. Rec. G. Bohling. Berolini et Novi Eboraci, 

1 9 7 3 · ,§ ·38«-η . §41 . 
Г 1Q9R ^ e ч е в ' ^" ^ д е с а ж и в е л и смоляните. — В: Сборник в чест на Васил Н. Златарски. 
I-., 1925, 45—54. Au sujet de la localisation des tribus slaves cf. N i e d e r 1 e, L. Slovanske stariozit-
nosti. Dil П, svazek I. V Praze, 1906, 424—438; N i e d e r 1 e, L. Manuel de l'antiquite slave. T. I. 
iqw яяГе' P a r i s ' 1 9 2 3 , 1 0 5 ~ 1 0 9 : N i e d e r l e , L. Rukovet slovanskych starozitnosti. Praha, 

w> °°~94; Д p и и о в, М. Заселение Балканского полуострова славянами. — В: Избрани 
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Lors de l'installation de la population slave, une partie de l'ancienne population 
thrace fut exterminee ou chassee, une autre survecut dans les terres balkaniques restan-
tes, entrant en contact avec les immigres nouvellement arrives. II est question de ce 
peuplement slave dans une source contemporaine. L'historien espagnol Isidore de Se-
ville qui vecut vers les annees 560—536 remarque que durant la quatrieme annee du 
regne d'Heraclius Ier (613), „Les Slaves avaient conquis la Grece" (Sclavi Greciam oc-
cupant)14. 

Un commentaire d'Arethas (environ 850—environ 932) releve que les Slaves avaient 
envahi en guerroyant la Premiere et la Deuxieme Tessalie, 1'Epire, Athenes, l'Eubee 
et le Peloponnese, ainsi que d'autres regions de la Grece, chassant et exterminant la 
population locale grecque15. 

Tel avait ete sans doute le sort d'une autre partie de la population thrace qui 
peuplait la vallee de la Moyenne Struma. Une autre partie des Thraces entra toutefois 
en contact avec la population slave qui s'y etait installee ou bien put survivre comme 
composante ethnique independante dans certaines regions montagneuses. Une analyse 
des noms propres individuels fait ressortir que 1'element thrace joua un role important 
dans la vie socio-economique de l'Empire byzantin au VIе siecle, alors que durant le 
siecle suivant et par la suite, les noms propres thraces ne sont presque plus observes 
dans les sources. On devrait expliquer cela par le fait que l'installation slave dans les 
terres balkaniques donna lieu a l'extermination, l'exil ou l'assimilation d'une partie 
de l'ancienne population thrace16. Cela signifiait aussi une superiorite sur le plan lin-
guistique. Pas une seule appellation d'agglomeration antique n'a ete conserveesur 
le cours inferieur du fleuve Struma. Seule la ville antique de Germania ne fut pas touchee. 
Une des voies de penetration des tribus slaves au Sud passait notamment par Kustendil, 
le long du fleuve Struma17. 

Les Slaves avaient adopte certaines appellations hydronymiques thraces. L'ap-
pellation du fleuve Struma est une forme slavisee de l'appellation thrace du fleuve 
Strymon. Le fleuve Strumica ou Strumesnica, affluent droit du fleuve Struma, est un 
derive du fleuve Struma. C'est sous cet aspect que l'on devrait egalement expliquer 
l'appellation de la ville de Strumica. L'appellation du fleuve Mesta comporte elle 
aussi une origine thrace (la fleuve a ete initialement mentionne chezHesiode, VIIе siecle 
av. п. е.; sous l'appellation de Νέσσος, plus tard chez Herodote, Thucydide et aut-
res — Νέστος). L'appellation d'un de ses affluents sur son cours superieur.Te fleuve 
Nestenica, derive du nom du fleuve Mesta18. 

съчинения. Т. 1. С , 1971, 340—362; Р о м а н с к и , Ст. Заселване на Балканский полуостров: от 
славяните. — Просвета, 1937, № 10, с. 1262; А н г е л о в , Д. Образуване на българската народ-
ност. С , 1981, 144 —147; Б е ш е в л и е в , В. Първобългарски надписи. С , 1979, с. 136; D v о г-
n i k, F. Les Slaves, Byzance et Rome au IX« siecle. Prague, 1926, 12.—-17. 

14 M о m s e n, Th. Isidori Iunioris episccpi Hispaniensis Historia Gothorum, Wandalorum, 
Sueborum, Monumenta Germaniae Historica. Autores Antiquissimi, XI, I, p. 33713_15. 16 Voir le texte chez С h a r a n i s, P. The Chronicle of Monembasia and the Question of the 
Slavonic Settlement in Greece. — Dumbarton Oaks Papers. 5, 1950, p. 152; К о υ γ έ α ς, Σ. Έπί τοϋ 
καλουμένου χρονικοϋ "Περί της κτίσεως ττ)ς Μονεμβασίας. — Νέος Ήλληνομνήμων, τόμος 9, τεϋχος 
4,474—475. Nouvelle edition chez W e s t e r n i k, L. G. Marginalia by Arethas in Moacow 
Greek Ms. 231. — Byzantion, t. 42, 1972, fascicule I, Bruxelles, 1972, p. 241." 

16 Б е ш е в л и е в, В. Проучвания върху личните имена у траките. С , 1965, 64—65. 
17 Б е ш е в л и е в, В. Античната топонимия у нас като исторически извор. — Известия на 

Института за български език, 1954, № 3 с. 353, 355." 
18 Cf. Г е о р г и е в , В. Българска етимология и ономастика. С , 1960, с. 28, 31—32, 38; 

Г е о р г и е в , В. Траките и техният език. С , 1977, 248—250; С и м е о н о в , Б. Две речни 
названия: Нестеница (Нехтеница) и Паниска. — Български език, 1960, № 5, 452—454;. Т о m a-
s с h e k, W. Die alten Thraker. Bd. II. Wien, 1894, S. 96, 98; Д е ч е в, Д. Тракийски названия 
на наши реки. — Известия на Института за български език, 1954, № 3 , 281—283; D e t s с h e w, D. 
Die thrakischen Sprachreste. Wien, 1957, S. 485 relie l'appellation du fleuve Struma comportant une 
racine indo-germanique „streu „fliessen" au mot vienx bulgare struja „Stromung". 
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Les appellations toponymqieus thraces de la region de la Moyenne Struma n'ont 
as ete conservees. Dans la region du Pirin, seul le nom de ragglomeration de Piropol, 

jmcienne appellation du village de Gospodinci pres de la ville de Goce Delcev, a con­
serve son origine thrace. Son appellation thrace etait Κειριπαρα19. L'ancienne popu­
lation thrace de la region de la Moyenne Struma a ete une des composantes ethniques 
aui ait marque de son empreinte la physionomie ethnique de la population de cette 
partie de la Macedoine. L'influence thrace sur la population slave et 1'heritage de 
maniere general romano-byzantin se sont reveles dans differents domaines de la langue, 
du mode de vie, des croyances religieuses, de la toponymie, des arts, de l'urbanisation 
et de l'anthropologie. On pourrait egalement attester cette influence dans differentes 
spheres de la culture materielle et spirituelle20. 

Un detechement protobulgare de Kuber (Κούβερ) s'installa durant la deuxieme 
moitie du VIIе siecle (entre 680 et 685) dans les limites de la Macedoine, a l'Ouest de 
la vallee de la Moyenne Struma, dans ce qu'il est convenu d'appeler le champ de Ka-
ramicij, autour des villes actuelles de Bitolja et de Prilep. Ce detachement venait de 
pannonie ou il avait ete inclus dans le Khaganat des Avars. Outre Bulgares et Avars, 
le detachement de Kuber comprenait aussi une multitude de gens deportes des terres 
byzantines — de Pannonie, des deux Dacies, de Dardanie, de Mesie, de Prevaltina 
(l'actuelle Serbie occidentale), des Rhodopes, de Thrace et d'autres provinces et terres 
jusqu'a la Longue muraille pres de Constantinople. Cette population avait ete installee 
dans la region autour de Sirmium. Le kaghan leur avait designe plus tard pour chef 
le Protobulgare Kuber. Celui-ci s'insurgea contre le kaghan, remportant plusieurs 
victoires sur les troupes qui avaient ete envoyees contre lui et franchit le Danube. Une 
partie de la population qui avait ete emmenee par lui voulait retourner dans ses villes 
natales dans l'Empire byzantin, alors qu' une autre voulait s'implanter a Thessaloni-
que ou a Constantinople21. 

19 Cf. Г е о p г и е в, В. Траките и техния език, 252—253; Г е р о в, Б . Проучвания върху 
западнотракийските земи през римско време. — Годишник на Софийския университет, Филологи­
чески факултет. Т. LIV, 3, 1959/60. С , 1961, с. 220(68). М i h a i 1 о v, G. Inscriptiones graecae 
in Bulgaria repertae. Vol. IV. Inscriptiones in territorie Serdicensi et in vallibus Strymonis Nestique 
repertae. Serdicae, 1966, IV, 287—292, No 2338. 

20 Cf. А и г е л о в, Д. Образуване на българската народност, 166—174, dote sous cet aspect 
d'une bonne bibliographie quant aux recherches. В а к л и н о в , Ст. Формиране на старобългарска-
та култура. С , 1977, с. 54 ел.; A n g е 1 о v, D. Die Bildung des bulgarischen Volkes. — In: Славя-
ните и средиземноморския свят VI—XI век. Международен симпозиум по славянска археология 
София, 23—29 април 1970. С , 1973, 7—9; М i h a i 1 о v, St. Les Slaves et la culture mediterraneenne 
a l'epoque du Premier royaume bulgare. ·— In: Славяните и средиземноморския свят. . ., 105—116, 
qui releve l'influence des Thraces sur les Slaves dans les Arts; D i t t e n, H. Zur Bedeutung der 
Einwanderung der Slaven. — In: Byzanz im 7. Jarhundert. Untersuchungen zur Herausbildung des 
Feudalismums. Berlin, 1978, S. 104 sq., accompagne d'une bibliographie detaillee concernant les 
terres balkaniques en general. 

21 Au sujet de la datation, voir Б а р и ш и h, Фр. Чуда Димитргца Солунског као историски 
извори. Београд, 1953, 126—140, avec une revue des plus anciennes hypotheses sur la datation du 
peuplement par le detachement de Kuber. Cette hypothese est admise par А н г е л о в , Д. Образу­
ване на българската народност, с. 190 ел., qui rattache cet evenement vers Гаппёе 685. D i t t e n, H. 
Zur Bedeutung. . ., S. 131 rattache cet evenement a la periode entre les annees 680 et 685. Y sont ega­
lement relevees quelques autres opinions concernant la chronologie de cet evenement. 

On a emis l'hypothese que Kuber etait le quatrierne fils de Kubrat, souverain protobulgare, 
et frere d'Asparuch, khan bulgare. Voir pour plus de detail chez М и л е в , H. Кубрат от историята 
и Кубер в „Чудесата" на Димитър Солунски. — Периодическо списание, 71, 1910, 557—586. Selon 
Б е ш е в л и е в, В. Първобългарски надписи. С , 1979, 96—97, 99 cette affirmation est appuyee 
par une expression ainsi congue: „mes oncles de Thessalonique (de la region de Thessalonique N. D. A.)". 
II estime qu'en l'occurrence ont ete designes les oncles de 1'auteur de 1'Inscription, Tervel et notam-
ment, Kuber, le frere d'Asparuch. Cf. ibidem le texte de l'inscription, p. 91, p. 94. L e m e r 1 e, P. 
Les plus anciens recueils des Miracles de saint Demetrius et la penetration des Slaves dans les Balkans. 
II, Commentaire. Paris, 1981, p. 145 admet cette opinion comme hypothese. L'opinion consistant a 
dire que Kuber serait Kubrat est inadmissible. Quant aurejet de cette opinion, voir chez А и г е л о в, 
Д. Образуване на българската народност, с. 191, История на България. Т. 2. С , 1981, с. 107, 180. 
Στράτος, ;Ανδρ. N. То Βυζάντιον στόν Ζ' αίώνα. Τόμος Β' (2). (626—634). Άθηναι, 1966, σ. 797 
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Selon les Actes de saint Demetre de Thessalonique, les sujets romees qui avaient 
etc emmenes il у a soixante ans (e\'entuellement en 626 lors de la campagne des Avars, 
des Slaves et des Protobulgares contre Constantinople), s'etaient melanges avec des 
Bulgares, des Avars et d'autres tribus, ce qui fit qu'une nouvelle generation se forma 
issue de ce melange ethnique, population qui herita „de l'attirance de la race pour les 
confins des Romees"22. 11 appert clairement que la population conduite par Kuber etait 
dans sa majorite issue des regions de l'Empire byzantin, c'est-a-dire composee d'une 
population grecque et locale thrace et d'une population byzantine. Cette population 
se fondit avec les Protobulgares, les Avars et les autres tribus parmi lesquelles tres 
certainement il у avait aussi des Slaves, comme il у en avait alors qui peuplaient la 
Pannonie. 

Dans la region de Karamicij oil s'etait installee cette population, elle voisinait avec 
la tribu des Dragovites. Une autorisation imperiale lui permettait de se fournir en 
cereales chez les Dragovites. Cette population s'entretenait aussi avec ceux-ci, indica­
tion signifiant que parmi la population conduite par Kuber, il у avait aussi des Sla­
ves23. 

Les desseins de Kuber visant la conquete de Thessalonique se solderent per un 
echec24. 

Durant l'annee 688, l'empereur byzantin Justinien II Rhinotmete entreprit une 
expedition contre les Slaves (contre la Slavinie et la Bulgarie) jusqu'a Thessalonique. 
II subjugua et prit en otage une multitude de Slaves — les uns en gerroyant, les autres 
par consentement et les emmena en passant par d'Abydos (une ville du rivage de l'Hel-
lespont en Asie Mineure) a Opsydion. Une embuscade lui fut tendue a son retour par 
les Protobulgares dans les gorges d'une vallee, plusieurs soldats furent blesses. On 
pourrait egalement juger de l'importance de la population slave immigree du fait qu'une 
armee de 30 000 hommes fut formee par ces Slaves a la tete de laquelle fut place un 
notable du nom de Nebul. Dans une guerre contre les Arabes en 692, Nebul passa de 
leur cote avec environ 20 000 Slaves25. 

On a pretendu que le traquenard des Bulgares tendu aux troupes d'Asie Mineure 
de Justinien II Rhinotmete aurait eu lieu dans la vallee du fleuve Strymon, dans les 
gorges de Rupel et tres probablement dans celles de Kresna26 et que e'est lors de Гехре-
dition de Justinien II vers Thessalonique ou lors de son retour de cette expedition que 
fut cree le passage (κλεισοθρα) du Strymon27. 

Au dire d'une communication trouvee chez Constantin VII Porphyrogenete (Xе 

siecle), e'est lors de cette campagne de 688 de Justinien II Rhinotmete contre la po­
pulation slave que fut transplantee dans la region de Thessalonique une population de 

qui se prevaut des appellations de Κοΰβερ et de Κούβρατος. Au sujet d'une autre litterature sur cette 
question voir aussi chez П е т р о в , П. Образуване на българската държава. С , 1981, с. 207, бел. 
20. Voir egalement chez Г ю з е л е в, В. Произход и ранна история на прабългарите. Лекции за 
следдипломна квалификация на учителите. Софийски университет „Климент Охридски". Истори­
чески факултет. С , 1979, 74—77; M o r a v c s i k , Gy. Sprachreste der Tiirkvoker in den byzanti-
nischen Quellen. — Byzantinoturcica, II. Berlin, 1958' S. 165. 

22 L e m e r 1 e, P. Les plus anciens recueils. . ., I, p. 228, § 285. 
23 L e m e r 1 e, P. Les plus anciens recueils. . ., I, 228—229, § 288—290. 
24 Cf. L e m e r 1 e, P. Les plus anciens recueils. . ., I, 229—233, § 291—304. Au sujet des 

Bulgares de Kuber durant les siecles qui suivirent, voir chez П е т р о в , П. Образуване на бъл­
гарската държава, 323—327; Б о н е в, П. Куберовите българи в Пиринския край. — Пиринско 
дело, № 68, 5 април 1978; № 69, 6 април 1978. Quant a ces necropoles pres du village de Ablanica 
et pres du village de Tuhoviste, region de Blagoevgrad, voir В ъ ж а р о в а , Ж- Н. Славяни и 
прабългарн. . ., 270—296, 341; О в ч а р о в , Д. Нови данни за ранното присъетвие на българите 
в Източна Македония (XII—X в.). — В: Родопски сборник. Т. 5. С , 1983, с. 170. 

25 Theophanis Chronographia, e l̂. С. de Boor. II. Lipsiae, 1883, p. 3645_i , 365^—36623; Ni-
cephori archiepiscopi Constantinopolitani opuscula historica, ed. C. de Boor. Lipsiae, 1880, 361η—3710-26 Σ τ p ά τ о ς, Άνδρ. Τό Βυζάντιον στόν Ζ' αίώνα. Τόμος ΣΤ (6) (685—711). Άθη,ναΓ, 1977, 
27—28. 

27 Ibidem, p. 24. 
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acytes (Σκύθαι) „dans les montagnes du Strymon et dans les cols des passages"28. II est 
hors de doute qu'une partie de cette population fut installee dans la region de la 
Moyenne Struma. L'appellation de „Scythes" dans les ouvrages de Constantin VII Por-
phyrogenete n'etait pas en rapport avec une ethnie determinee, elle etait employee 
pour designer des Avars, Turks, Hazars, Bulgares et Hongrois. De plus, l'utilisation de 
cette appellation de „Scythes" n'etait pas en l'occurrence intrepretee comme une appel­
lation en general d'une quelconque population tflrke29. On a emis l'opinion que l'ap­
pellation de „Scythes" comprenait les Bulgares de Kuber qui operaient avec les Slaves 
de Macedoine contre les troupes byzantines de Justinien II Rhynotmete30. 

L'information que fournit Constantin VII Porphyrogenete concernant l'instal-
lation d'une population de la region de Thessalonique dans la region de la Struma, 
respectivement dans la vallee de la Moyenne Struma, pourrait etre admise comme 
parfaitement plausible. II est evident que Ton designait du terme de „Scythes" une 
population barbare, une population non grecque. Cela aurait pu aussi bien etre une 
partie de la population slave transferee en Asie Mineure, qu'une partie de la popula­
tion qui avait ete placee sous la conduite du Protobulgare Kuber. Nous avons releve 
que par sa composition ethnique cette population aurait ete dans sa majorite issue de 
diverses regions de l'Empire byzantin, devant etre byzantine (de Romees), formee (de 
Grecs, de Thraces ou d'lllyriens). Cette population se melangea avec des Slaves, Pioto-
bulgares et Avars. En contradiction avec les indications precises quant a sa composi­
tion ethnique contenues dans les „Actes de saint Demetre de Thessalonique", cette 
population est erronement examinee dans la 1 literature generalement comme une popu­
lation formee uniquement de Protobulgares. 

En realite, il appert de l'analyse des donnees des „Actes de saint Demetre de Thes­
salonique" que les Protobulgares ne composaient qu'une petite partie de la population 
venue de Pannonie et que leur chef, designe par les Avars, etait un Protobulgare. A 
l'appui du fait qu'il ne s'agissait pas en l'occurrence de Protobulgares immigres, nous 
trouvons une indication indirecte chez le patriarche Nicephore, dans les ouvrages duquel 
se trouvent mentionnes, en 718, des Bulgares dans la region de Thessalonique. En rap­
port avec une conjuration eventee, les Bulgares firent remettre a I'empereur un person-
nage du nom d'Artemios (l'ancien empereur byzantin Anastase II (713—715) qui avait 
ete relgue au monastere de Solu) avec l'eveque de Thessalonique et bien d'autres, deca-
piterent le patrice Sisinios et envoyerent sa tete. II appert de cette source que les Bulga­
res vivaient dans certaines conditions contractuelles de paix. Au debut, ils avaient 
appuye la conjuration d'Artemios, vinrent avec lui jusqu'a Heraclee, mais par la suite, 
sur demande ecrite de I'empereur, ils changerent d'avis et „promirent d'observer les 
conditions de la paix"31. 

II est evident que les Protobulgares de Kuber demeuraient aussi au debut du VIIIе 

dans la region de Thessalonique et que, par la suite, ils furent graduellement assimiles 
par la population slave et grecque environnantes. 

28 Constantino Porfirogenito. De thematibus. Introduzione, testo critico, commento a cura di 
A. Pertusi. Citta del Vaticano, 1952, p. 88 sq, & 3, = Гръцки извори за българската история. Т. V. 
С , 1964, с. 197. 

S9 Voir les renvois de M о г a v с s i k. Gy. Sprachreste der Turkvolker in den byzantinischen 
Quellen. — Byzantinoturcica, 11. Berlin, 19582, 279—280. 

" 3 л a i a p с к и, В. Н. История на българската държава през средните векове. Т. I, 
Ч. I. С , 1970, 220—221; А н г е л о в , Д. Образуване на българската народност, с. 236. 

31 N'icephori archiepiscopi Constantinopolitani Opuscula historica, ed. С. de Boor, p. 5519— 5623. 
Voir egalement chez А н г е л о в , Д. Op. cit., p. 237. Cette opinion est appuyee par Б е ш е в л и е"в, 
B. Надписите около Мадарския конник. (Проучвания върху надписите и релефа). С , 1956, с. 63. 
Voir egalement Б е ш е в л и е в , В. Първобългарски надписи, с. 100. Cela est egalement admis 
par С a n k о v a-P e t k о v a, G. Bulgarians and Bvzantium durint the first decades after the 
foundation of the Bulgarian State. — Byzantinoslavica,"l963, 1, 46—47. Selon З л а т а р с к и , В. 
H. История на българската държава. . . Т. I. Ч. 1, 248—249 le souverain bulgare Tervel aurait 
militairement soutenu Artemios II (713—715). Cette interpretation est moins probable. 
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De nombreux dessins de cavaliers, de divers animaux (chevaux, chiens, cerfs 
etc.) de figures humaines, de signes symboliques pa'iens et Chretiens, etc. decouverts 
sur les mursde catacombes rupestres dans la region de la montagne du Pangee au Nord 
de Serres, dans les communes de Masolakis et de Paleokomi, confirment la presence 
d'une population bulgare dans la vallee du fleuve Struma. Par le style et le contenu 
ces dessins attestent des analogies avec des dessins decouverts a Pliska et Preslav et 
se trouvent ainsi lies a la tradition protobulgare, vehiculee par les Protobulgares de 
Kuber. Ces dessins se rattachent a la periode des VIIIе—Xе siecles. On a decoLvert 
des dessins analogues sur des massifs rupestres egalement dans la commune d'Alistrati, 
a l'Est de Serres. Ils se rattachent egalement a la tradition bulgare32. 

De tout ce qui a ete dit, il est evident que le long du cours du fleuve Struma, 
respectivement dans certaines parties de la region de la Moyenne Stuma, s'etaient 
installes a la fin du VIIе siecle des Slaves ou une partie de la population locale by-
zantine (Grecs, Thraces, Illyriens) enlevee par les Avars parmi laquelle se trouvaient 
des Protobulgares, des Avars et des Slaves. 

On pourrait emettre la supposition que la population slave installee dans la region 
de la Moyenne Struma avait pris part a quelques-uns ou a tous sieges mis devant la 
ville de Thessalonique par les tribus slaves en Macedoine et en Grece a la fin du VIе 

et durant le VIIе siecles. Ainsi, lors de la premiere attaque rattachee a l'annee 584 
prirent part 5 000 Slaves, representant la „fine fleur de tout le peuple slave"33. 

Par la suite, en 586 (plus vraisemblablement en 597) lors de l'attaque des Avars 
et des Slaves contre la ville de Thessalonique, un grand nomdre de Slaves participerent.. 
Le total de ces troupes se serait eleve a 100 000 hommes34. Lors du siege, ils utiliser-
ent des tours des combat, des beliers, des catapultes, des tortues recouvertes de peaux, 
des haches et des leviers35. Au cours du troisieme siege de la ville de Thessalonique, 
date de l'annee 615, 616 ou 62036, une grande multitude de Slaves composes de Dra-
govites, de Sagudates, de Velegezites, de Vajunites, de Berzites et autres tribus slaves 
у auraient participe. Disposant de vaisseaux, ils devasterent de nombreuses villes et 
regions — toute la Thessalie, les regions environnantes, les regions d'Hellade, les lies 
des Cyclades, toute I'Acha'ie, I'Epire, la plus grande partie de I'lllyrie et une partie 
de l'Asie. Les Slaves avaient emmene avec eux leurs families et leur mobilier, ayant 
I'intention apres la prise de la ville de Thessalonique, de s'y installer. Ce siege se 
soldat par un echec, le chef des Slaves Hacon perit devant Thessalonique37. 

32 О в ч а р о в, Д. Български средновековни рисунки-графити. С , 1982, с. 109, 155 —156' 
табл. 127—128. О в ч а р о в, Д. Нови данни за ранното присъствие на българите в Източна Ма 
кедония (VII—X в.). — В: Родопски сборник. Т. V. С , 1983, с. 164 ел. fait cas de dessins decouverts 
dans les communes de Mesolakis, Paleokomi et Micro Suli (Mikrosuli). 

33 Cf. L e m e г 1 e, P. Les plus anciens recueils. . ., I, 126 — 127, § 108 — 109. Au sujet de ces 
evenements, voir egalement chez T ъ п к о в а-3 а и м о в а, В. Нашествия и етнически промени 
на Балканите през VI—VII в. С , 1966, с. 60; L e m е г 1 е, P. Les plus anciens recueils. . ., II. 
Commentaires, 71—73 date les evenements relates dans ce miracle de saint Demetre (1—12) comme 
ayant eu lieu probablement en 704, moins vraisemblablement en 610. П е т р о в , П. Образуване на 
българската държава, с. 42 date cette attaque de l'annee 584. 

34 Cf. L e m e r l e , P. Les plus anciens. . . , I, 134 —135, § 117 —119; L e m e r 1 e, P. Les 
plus anciens. . ., II. Commentaires, p. 69 releve que cet evenement pourrait etre rattache plutot a 
l'annee 586 qu'a l'annee 597. П е т р о в , П. Образуване на българската държава, с. 44 fait dater 
cette attaque en 586. 

35 L e m e r e, P. Les plus anciens recueils. . ., I, p. 152, § 146, 147, 154 — 155, § 151 —154. 
36 Au sujet de la datation voir chez Б а р и ш и fi, Фр. Op. cit., p. 95, 139; Б у р м о в, А..-

Op. cit., p. 105; L e m e r 1 e, P. Les plus anciens recueils. . ., II. Commentaire, p. 94 date cette 
attaque contre Thessalonique de l'annee 615. П е т р о в , П. Образуване на българската държава, 
с 59 date le siege aux environs de 616. 

37 T о и g а г d, A. De l'histoire profane. . ., 118—128, § 37—45; Migne PGr. T. 116. Col. 
1325—1333, § 158—167; L e m e r 1 e, P. Les plus anciens recueils. . ., I, 175—179, § 179—193. 
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Deux annees apres cette attaque, en 615 ou en 622, fut mis le quatrieme siege de-
vant la ville de Thessalonique. Cette fois-ci les Slaves furent appuyes par des troupes 
avares. Toutes les villes et les regions alliees soumises a Thessalonique furent detruites. 
On eut recours lors du siege a des machines catapultant des pierres, des machines de 
guerres telles que les tortues avec haies et peaux, a beliers, et a grandes tours de combat 
fai.tes de bois. Le siege durant 33 jours, apres quoi la paix fut conclue entre les assail-
lants et les citoyens de la ville38. 

La cinquieme attaque des Slaves fut menee en liaison avec la capture et la mise 
a mort de Perboundos qui avait envisage d'entamer des operations militaires avec les 
tribus slaves environnantes contre l'Empire. 

La chronologie de cette attaque n'est pas precisee de maniere certaine. Y auraient 
pris part les „Slaves du Strymon" (Στυμωνος Σκλάβους) et les tribus des Rinchinites 
et des Sagudates. En rattachant les evenements decrits dans les „Actes de saint De-
metre de Thessalonique" au siege de quatre ans mis devant Constantinople par les Aiabes 
en 674—678, on pourrait ramener ces evenements aux annees 674—676. Le siege de 
trois jours eut lieu de toute evidence en 677, date qui con'incide avec le cinquieme 
indiction signale dans la source39. 

Perboundos etait le prince des Rinchinites, installes sur la rive du golfe d'Or-
phano, au Sud de la ville de Thessalonique. Lorsque les Byzantins l'eurent capture, 
ce furent les Rinchinites et les Slaves du Strymon qui intervinrent en faveur de la li­
beration, ceux-la me me qui, apres son assassinat, avaient pris part avec les Rinchinites 
et les Sagudites aux attaques contre l'Empire. Les Slaves s'etaient mis d'accord entre 
eux — ceux du Strymon devant piller les regions orientales et septentrionales, alors que 
les Rinchinites et les Sagudites — les terres occidentals et le littoral. Ils agirent de 
cette maniere deux annees de suite. 

Les Slaves du Strymon se retirerent par la suite et ne prirent pas part au siege de 
trois jours devant la ville de Thessalonique, siege rattache a l'annee 677. Les Slaves 
du Strymon et les Rinchinites se livrerent plus tard a des attaques contre les marins 
qui se rendaient dans la capitale pour у transporter des cereales; ils les emmenaient 
captifs avec leurs navires40. C'est alors que l'empereur entreprit une expedition puni­
tive contre les Strymonites „a travers la Thrace et ses terres d'en face" et ce apres les en 
avoir avertis. Les Strymonites se preparent a resister, demandant l'aide des autres 
Slaves. Les troupes byzantines vinrent a bout des embuscades et exterminerent „leurs 
meilleures forces militaires". Face aux troupes byzantines, les Slaves prirent la fuite41. 
Cette expedition avait ete dirigee uniquement contre les Strymonites. 

38 T о ug a r d, A. Op. cit., 128—140, § 46—56; Migne, PGr. T. 116. Col. 1336—1345, § 169— 
181; L e m e г 1 e, P. Les plus anciens recueils. . ., I, p. 184 sq. 

39 Cf. le texte chez L e m e r 1 e, P. Les plus anciens recueils. . ., I, 208—214, § 230—255; 
T о u g a r d, A. Op. cit., 148—156, § 65—75; L e m e г 1 e, P. Les plus anciens recueils. . ., II. 
Commentaire, p. 132 date le cas de Perboundos de la premiere moitie de l'annee 676 (indiction 4). 
Les attaques et le siege de Thessalonique par les Slaves qui avaient dure deux ans, auraient debute 
durant l'ete de 676 (indiction 4). Le siege de trois jours de Thessalonique (25—27 juillet 677, indic­
tion 5) en fut le point culminant. Ce siege prit fin pendant l'ete de 678 (indiction 6) apres la defaite 
des Arabes et la conclusion d'une paix par ceux-ci, apres quoi Constantin IV Pogonate se dirigea vers 
les Slaves. П е т р о в , П. Образуване на българската народност, с. 64 date ce siege de Гаппёе 
677. Nous mentionnerons egalement quelques autres opinions, emises par. Б а р и ш и h, Фр. Op. 
cit., p. 124 date ces evenements des annees 675—676. Б у р м о в, Ал. Славянските нападения. . ., 
с. 113 date la cinquieme attaque slave des annees 645—647. А н г е л о в , Д. Образуване на бъл­
гарската народност, с. 145 date ces evenements de l'annee 675. 

40 T o u g a r d , A. Op. cit., 156—170, §76—89, p. 182, § 105—106. L e m e r 1 e, P. Les 
plus anciens recueils. . ., I, 210—215, § 239—258, p. 220, § 277. 

« T o u g a r d , A. Op. cit., p. 183, 182—184, § 107—108. Cette expedidition est differemment 
datee dans la H.tterature. Elle a eut lieu tres probablement apres le siege de Thessalonique, en 677. 
L e m e r 1 e,· P. Les plus anciens recueils. . ., II. Commentaire, 187—188, estime que ces operations 
de Byzance, operations qui selon lui auraient touche la region du fleuveStruma — fleuveMesta, au­
raient eu lieu approximativement au cours d'une periode de 3 ans, en 676—678. Б a p и ш и h, Ф. 
Op. cit., p. 125 rattache cet evenement „aux environs de 680". Б у р м о в, Ал., Op. cit., p. II adopte 
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L'expedition de Constant II Heraclius contre tous les Slavinies en l'annee 658 
est bien connue. Lors de cette expedition, I'empereur „captura et subjugua un grand 
nombre (de Slaves)". II est probable qu'une partie de la population slave de Macedoine 
ait, lors de cette expedition, reconnu le pouvoir supreme de Byzance42. 

Apres s'etre installees dans les terres balkaniques, les tribus slaves vecurent en 
Macedoine et en Grece de maniere organisee en les dites Slavinies. Dans les sources 
byzantines, cette appellation servait a designer les regions qu'habitaient les Slaves. 
Le premier a faire etat des „Slavinies" en Macedoine est Theophane. Comme on l'a 
releve, Justinien II Rhinotmete avait en 688 entrepris une expedition „contre la Slavinie 
et la Bulgarie". II s'etait rapproche de Thessalonique oil il fit de nombreux Slaves pri-
sonniers qu'il deporta en Asie Mineure. II est evident en l'occurrence, que le ternte de 
„Slavinie" servait a designer les tribus slaves se trouvant autour de Thessalonique. 
La meme source fait ressortir qu'il у avait un grand nombre de Slavinies (τας Σκλαυι-
νίας)43. Toujours selon Theophane, I'empereur Constant!n V Copronyme „captura des 
Slaviniens en Macedoine, subjuguant les autres"44. 

Dans la Peninsule balkanique, il existait des Slavinies en Macedoine et sur le 
littoral de l'Adriatique oil elles englobaient une partie de la Serbie actuelle. II у avait 
egalement des Slavinies en Pannonie jusqu'en 836 ou 837, notamment celles mention· 
nees par le diacre Ignace dans la Vie de saint Gregoire le Decapolite45. De toute evi­
dence, la population slave dans les terres orientates et autres balkaniques ne represen-
taient pas une minorite, comme l'affirment certains specialistes grecs46. Les tribus 
slaves en Macedoine et en Grece avaient conserve leur independence meme apres la 
campagne menee en 789 contre eux par Constantin V Copronyme. 

C'est pour cette raison que Constantin VI, sous la regence de sa mere Irene, en-
treprit contre eux une nouvelle expedition. D'importantes troupes avaient ete de-
pechees contre les tribus slaves, troupes conduites par le patrice Stavricios. Celui-ci 
arriva a Thessalonique et en Hellade (la Grece moyenne), subjugua les Slaves et les 
contraignit a payer un tribut a l'Empire. II penetra egalement au Peloponnese, emmena 
avec lui de nombreux prisonniers et un gros butin destines a 1 'Etat byzantin47. Ces 
operations des troupes byzantines avaient, sans aucun doute, touche egalement les 
Slaves qui peuplaient la region du fleuve Struma. 

On ne saurait preciser la partie du cours du fleuve Struma oil perit en 789, le stra-
tege de la Thrace, Philit, avec nombre de Byzantins, tues par les Bulgares. II etait 

la datation de l'annee 658. II relie I'expedition contre les tribus slaves le long du fleuve Struma a 
I'expedition entreprise contre les Slaves en Macedoine, en 658, campagne d'aiileurs mentionnee par 
Theophane. Cf. ibidem, p. 112, 113, 121; Theophanis Chronographia, ed. С de Boor, p. 347e_r. 11 
appert clairement du texte des Actes de saint Demetre de Thessalonique que I'expedition mentionnee 
par ce texte avait ete entreprise uniquement contre les Strymonites et non pas contre les Slavinies, 
c'est-a-dire les Slaves, comme cela est chez Theophane. De plus, cette expedition aurait eu lieu en 
raison de leurs attaques. 

42 Theophanis Chronographia, 3476_7; O s t r o g o r s k i , G. Ίστορία τοθ ΒυζαντινοΟ κράτους. 
Τόμος δεύτερος. Άθήνα, 1979, σ. 195. 

43 Theophanis Chronographia, p. 3645_ιβ. Au sujet des Slavinies, voir A n t о 1 j a k, St. Un-
sere „Sklavinien". — Actes du XIIc congres international d'etudes byzantines Ochride 10—16 septem-
bre 1961. T. II. Belgrade, 1964, 9—13; Л и т а в р и н, Г. Г. Славянин VII—IX вв. социально-
политические организации славян. — В: Этногенез народов Балкан и северного Причерноморья. 
Лингвистика, история, археология. М., 1984, 193—203. 

44 Theophanes, р. 43021_22: „Τούτω τφ ετει Κωνσταντινος τάς χατά τήν Μακεδονίαν Σκλαυινίας 
Αχμολώτευσε καΐ τούς λοιποϋς ύποχειρίους έποίησεν." 

45 Voir A n t о 1 j a k, St. Unsere „Sklavinien", S. 13; D v о r n i k, Fr. La Vie de saint Gre-
goire le Decapolite et les Slaves macedoniens au IXe siecle. Paris, 1926, 6I3„—624. Au sujet de la da­
tation cf. Византийки извори за HCTopHJy народа jyrooiaBHJe. Т. I. Београд, 1955, с. 255, заб. 5—6. 

46 Cf. par exemple, Σ τ ρ ά τ о ς, Άνδρ. Ν · Τό Βυζάντιον στόν Ζ' αίώνα. Τόμος Β' (626—634). 
Άθήναι, 1966, σ. 806. Au sujet des autres questions, voir К о л е д а р о в , П. Политическа гео­
графия на средновековната българска държава. Ч. I. 681—1018 г. С , 197., с. 7; А н г е л о в , Д. 
История на Византия. 395—867, Ч. J. С , 19766, с. 187. 

*? Theophanis, p. 43625_3ι· 
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arrjve „dans la region de la Struma", lui et ses homines furent soudainement attaques 
car ils s'etaient installes dans un camp non protege48. On a emis l'opinion que cela se 
serait produit dans la region du fleuve Struma ou se trouvait notamment installee la 
tribu slave des Strymonites ou des Stroumites49; les sources cependant ne fournissent 
p a s d'indications concretes a ce sujet. Cela aurait etc vraisemblablement le fait de 
troupes bulgares qui operaient dans la region du fleuve Struma. 

Une attaque similaire fut perpetree en 809 par les troupes bulgares dans la region 
de la Struma. Les Bulgares exterminerent un grand nombre de soldats, у compris le 
Stratege tout comme les chefs d'autres detachements. L'attaque s'etait produite au 
moment meme ou Ton remettait la solde aux soldats. Les Bulgares emporterent 1100 
litres d'or et tout un train d'equipage50. 

Desireux d'apaiser la colere de ses troupes, I'empereur Nicephore Ier proceda en 810 
au transfert des Chretiens (c'est-a-dire de la population byzantine) de tous les themes 
des Slavinies. Leurs biens devaient etre mis en vente51. Cette mesure frappait egalement 
la region du fleuve Struma. On pourrait en juger du fait qu'en 812, alors que les Bulga­
res avaient occupe une grande partie de la Thrace et de la Macedoine, les immigres qui 
vivaient le long du fleuve Struma profiterent de cette occasion pour s'enfuir dans leurs 
terres d'antan62. Cette population etait de toute evidence composee de stratiotes romees. 
И у avait a cette epoque des troupes permanentes de stratiotes byzantins le long du 
Strymon (la region du fleuve Struma). 

On pourrait admettre qu'au cours de cette periode, la region de la Moyenne Struma 
etait sur le plan administratif consideree comme un passage (κλεισοθρα). Ce passage 
anglobait une region territoriale et administrative plus petite que le theme et rev etait 
un caractere militaire. Son gouverneur (le KHssouriarch) remplissait dans le meme 
temps des fonctions d'ordre militaire et civil. On suppose que le passage du Strymon 
vit le jour aux environs de 68953. Une autre opinion precise qu'il avait ete cree lors de 
Taller de Justinien II a Thessalonique ou lors de son retour de cette ville du temps 
de sa campagne de 688 contre les „Slavinies"54. Le passage du Strymon fut de toute 
evidence etabli a cette epoque. 

On trouve des renseignements a son sujet dans l'ouvrage „Des themes" de Constan­
t s Porphyrogenete, redige durant les annees 30 du siecle. Y est notamment mentionne 

*8 Ibidem, p. 4632g—4642. 
*· 3 л a T a p с к и, В. Н. История. . ., т. I, Ч. I, с. 315. 
60 Theophanis, p. 484,,—4854. 
61 Ibidem, p. 486U,. 
62 Ibidem, p. 4965_,,. 
53 Cf. Ф е р л у г a, J. Ниже Bojno-администрэтивне ]единице тематског урег)ен>а. Прилог 

изучавану тематског урег)ен>а од VII до X века. — В : Зборник радова Српска Академи}а Наука. Ви-
зантолошки институт. Београд, 1953, №2, 76—79; L е m е г 1 е, P. Philippe et la Macedoine orien-
tale a l'epoque chretienne et byzantine. —Recherches d'histoire et d'archeologie. Paris, 1945, p. 125; 
V a s i 1 e v, A. A. History of the Byzantine empire 324—1453. Madison, 19522, 350—351; P 1 j a-
k о v, Z. Die Stadt Sandanski und das Gebiet von Melnik und Sandanski im Mittelalter. — Byzan-
tinobulgarica, 1973, № 4, S. 182; P a j к о в и h, М. Облает Стримон. — В: Зборник радова Српске 
академике наука LIX—Внзантолошки институт. Београд, 1958, № 5, 4—5 estime, contrairement 
а Р. Lemerle et J. Ferluga, qu'a cette epoque le Strymon n'aurait pas pu avoir le statut de passage. 
II у aurait eu au Strymon des troupes byzantines permanentes, mais les sources n'indiquent pas l'ordre 
de presence qui leur aurait ete attribue. D i t t e n, H. Zur Bedeutung. . ., S. 138, rattache la crea­
tion du theme du Strymon a I'annee 900. Aussi comme terminus ante quern certain de la creation de 
ce theme, pourrait-on admettre I'annee 899. Cf aussi O i k o n o m i d e s , N. Les listes de preseances 
byzantines des IXeet X*siecles. Introduction, texte, traduction et commentaire. Paris, 1972, p. 1012s-
Voir aussi chez Ф e p j а н ч и h, Б. Византийки извори за HCTopHJy народа Лугослави}е. Т. II. 
Београд, 1959, с. 74, заб. 276. Се theme n'est pas mentionne dans ce qu'il est convenu d'appeler le 
Taktikon d'Uspenski (845—856), ce qui est une indication qu'il aurait ete сгёё entre la moitie du 
IXе siecle et I'annee 899. Cf egalement O i k o n o m i d e s , N. Les listes de preseance. . ., 46—63. 

M Σ t p ά τ о ς, Άνδρ. Τό Βυζάντιον στόν Ζ' αΐώνα. Τόμος ΣΤ' (6), (685—711). Αθηναι, 1977, 
σ. 24. 
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le theme du Strymon, reuni a la Macedoine, mais considere comme un passage55. De 
toute evidence ce passage avait existe auparavant et etait toujours encore considere 
comme tel, meme apres son amenagement en theme. II est notoir.e que cet ouvrage de 
Constantin Porphyrogenete comprend une compilation de vieilles sources et d'informa-
tions. Ses principales sources remontent a Etienne Byzantinus et a Hierocles (VI» s;^. 
cle)56. Aussi cet ouvrage reflete-t-il dans une large mesure l'etat administratif de l'Em-
pire au cours des siecles passes. C'est a la fin du IXе siecle que Ton a recemment rat-
tache un sceau de Theodotos, spatharocandidat et klissouriarch imperial du Strymon57 

Le theme du Strymon avait ete ati Xе siecle divise en deux themes (strategies)' 
„Le Taktikon" d'Oikonomides, compose entre 971 et 975 ou 979, mentionne „le stra­
tege du Strymon" (Struma) (ό Στρυμόνος ήτοι Χρυσάβας) et le stratege du Nouveau 
Strymon (ό τοϋ Νέου Στρυμόνος)58. 

Ont ete conserves: du IXе siecle: le sceau de Varda, protospathaire et archonte 
du Strymon59, le sceau du spathaire et stratege imperial du Strymon (dont on ignore 
le nom)60; de la deuxieme moitie du IXе siecle le sceau de Vassilios, hypathe et pro­
tospathaire du Strymon61; de la fin du IXе et du debut du Xе siecles, le sceau de Theophi-
litos (N0 1356 de la Dumbarton Oaks Collection), protospathaire et stratege imperial 
du Strymon62. 

Le theme du Strymon englobait le cours inferieur du fleuve Struma, s'appuyait 
au Nord sur la Macedoine. Les parties meridionales de la region de la Moyenne Struma 
avaient ete de toute vraisemblance incluses sans ce theme, mais il serait toutefois diffi­
cile de fixer exactement la frontiere entre celles-ci63. Le theme de Macedoine compre-
nait une partie importante de la Thrace et incluait egalement dans ses limites la val-
lee de la Moyenne Struma. Cette region avait precedemment releve sur le plan admi­
nistratif de la province de la Deuxieme Macedoine64 et, par la suite, avait ete hisse 
probablement au rang de passage. Constantin Porphyrogenete avait inclus dans le 
theme de la Macedoine: la province de Macedoine qui comprenait 30 (32) villes, la 
province de la Deuxieme Macedoine avec 8 villes et la province de Thessalie avec 17 
villes. II avait en fait rattache l'appellation et la portee territoriale de ce theme a l'an-
tique Etat macedoien65. II est notoire que cet Etat avait englobe une partie considerable 
de la Thrace, son centre administratif ayant ete la ville d'Adrianopoles (Andrinople)66. 

55 Constantino P o r f i r o g e n i t o . De thematibus. Introductione, testo critico, commento 
a cura di Pertusi. A. Citta del Vaticano, 1952, p. 88 sq, § 3. Au sujet d'indications concernant les 
klissouarches, voir chez D u С a n g e, C. Glossarium ad scriptores mediae et infimae graecitatis. 
Graz, 1958, col. 663. 

56 Cf. H u n g e r , H. Die hochsprachliche Literatur der Byzantiner. Bd. I. Miinchen, 1978, 
S. 533; M o r a v c s i k , G. Die byzantinischen Quellen der Geschichte der Turkvolker, — Byzan-
tinoturcica. Bd. I. Berlin, 1958, 384—385. 

57 Z а с о s, G. Byzantine lead seals. Compiled and edited by J. W. Nesbitt. Vol. 2. Berne, 
1984, p. 190, No 318. 

58 О i к о n о m i d es , N. Les listes de preseance byzantine des IX е et Xe siecles, Paris, 
1972, p. 26533, 2694. Au sujet de la localisation, voir ibidem, p. 357. 

59 Z а с о s, G., A. V e g 1 e r y. Bvzantine lead seals. Vol. 1. Part 2. Basel, 1972, p. 976, 
No 1686. 

60 Ibidem, p. 1430, No 2659. 
61 Ibidem, p. 1013, No 1772. 
62 Z а с e s, G. Byzantine lead seals. Compiled and edited by J. W. Nesbitt. Vol. 2, p. 191. 
63 Cf. la carte No 3 chez O s t r o g o r s k i , G. Dzieje Bizancjum. Warszawa, 1968, 256—257. 
64 Cf. H о n i g m a n n, E. Le Synecdemos d'Hierocles et 1 Opuscule geographique de Georges 

de Chypre. Bruxelles, 1939, p. 641. Cette localisation est egalement admise par D i t t e n, H. Zur 
Bedeutung. . ., S. 374, Karte I. 

65 Constantino P o r f i r o g e n i t o . De thematibus, a cura di A. Pertusi, p. 8833_44, § 2, des 
extraits in: Гръцки извори за българската история. Т. 5, с. 196. 

ee L е m е г 1 е, P. Pilippes et la Macedoine Orientale. . ., p. 122 sq.; F e r 1 u g a, J. Quel-
ques aspects du developpement du systeme des themes dans la Peninsule des Balkans. — In: F e r-
1 u g a, J. Byzantium on the Balkans. Studies on. the Byzantine Administration and the Southern 
Slavs from the VIHh to the XIHh Centuries. Amsterdam, 1976, p. 9. 
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En 802, le frere du patrice Aetios67, du nom de Leon, fut designe monostratege des 
(themes) de Thrace et de Macedoine68. Cette annee represente le terminus ante quem de 
la fondation de ce theme. Ce rneme theme avait deja en 813 a sa tete un stratege in­
dependent—le patrice Joannis Aplakis69. L'anneede la creation du theme de Macedoine 
n'est pas exactement determinee dans les sources70. Ce theme avait ete cree avafit 802, 
tres probablement vers la fin du VIIIе siecle. 

Ont ete conserves des sceaux des strateges (gouverneurs) et de fonctionnaires.du 
theme de Macedoine rattaches a la periode la plus ancienne de sa fondation, notam-
ment de la fin du VIIIе et du IXе siecles. Les sceaux les plus anciens, notamment de 
la fin du VIIIе et du IXе siecles sont les suivant: les sceaux de Sergios, spathaire et 
stratege imperial de Macedoine (du VIIIе siecle)71, le sceau de David, spathaire et stra­
tege imperial de Macedoine (fin du VIIIе et debut du IX siecles)72. Le sceau de Kjritzos, 
spathaire et comes de la cohorte de Macedoine date de la deuxieme moitie du VIIIе 

siecle73. 
Des sceaux d'autres strateges du theme de Macedoine datant du IXе siecle ont ete 

egalement conserves: le sceau de Grigoras, spathaire et stratege imperial de Macedoine74; 
le sceau de Likostos, spataire et stratege imperial de Macedoine (de 1'epoque de la dy-
nastie macedonienne 867—1056); le sceau de Grigoras, spathaire et stratege imperial 
de Macedoine (de 1'epoque de la dynastie macedonienne); le sceau de Photinos, pro-
tospathaire et stratege imperial de Macedoine75; le sceau de Joannis, spathaire et stra­
tege imperial de Macedoine76. Le sceau d'Abessalom, protospathaire et stratege impe­
rial de Macedoine date de la premiere moitie du Xе siecle77. 

Ont ete egalement conserves des sceaux de fonctionnaires. Du IXе siecle, le sceau 
d'Amamios (?), protonotaire (auxiliaire du stratege, gouverneur civil du theme) de 
Macedoine78; de la deuxieme moitie du IXе siecle, le sceau de Leon protospathaire 
de Macedoine79; de la deuxieme moitie du IXе siecle, le sceau de Michel, hypathe et 

a? Theopanis Chronographia. . ., p. 47430_24. In: Du С a n g e, C. Glossarium ad scriptores 
•mediae et infimae graecitatis, col. 954, ce titre est explique comme etant attribue au „plus eleve et 
unique commandant des troupes". 

68 В ϋ t t n e r-W e b s t, Th. Joannis Zonarae Epitome historiarum libri XIII—XVIII. 
Bonnae, 1897, p. 3012_6. 

69 Theophanis Chronographia. . ., p. 501. 
70 G e 1 z e r, H. Die Genesis der byzantinischen Themenverfassung. — Abhandlungen der Κ,δ-

niglichen Sachsischen Gesellschaft der Wissenschaften. Philologisch-historiche Klasse, XLI, No 5. 
Leipzig, 1899, S. 90 admet que ce theme fut сгёё „a peine a la fin du VIII е siecle." L e m e r 1 e, P. 
Philippes et la Macedoine Orientale. . ., p. 122, admet que le theme de Macedoine fut сгёё entre 789 
et 802. Pour terminus post quem, il admet Гаппёе 789, lorsque perit Philit, le stratege de la Thrace, 
dans la region de la Struma. Cf. Theophanis Chronographia. . ., p. 46328—4642. Cette datation de la 
creation du theme de Macedoine est admise in: The Cambridge mediaval history. Vol. 4. The byzan-
tine empire, part. I. Byzantuium and its neighbours, edited by J. M. Hussey. Cambridge, 1966, p. 92. 
К о л е д а р о в , П. Образуване на тема „Македония" в Тракия. — Известия на Института за 
история. Т. 21. С , 1970, с. 223 estime que ce theme fut сгёё entre 799 et 802. P 1 j a k о v, Z. Die 
Stadt Sandanski. . ., S. 182, Anm. 40, admet que ce theme fut сгёё a la fin du VIII е siecle, mais la 
fixation d'une date initiale concrete de sa formation revet quelque peu un caractere conventionnel. 

7 1 S c h l u m b e r g e r , G. Sigillographie de l'Empire byzantin. Paris, 1884, p. I l l date 
ce sceau du VIII е siecle. L a u r e n t , V. Bulletin de sigillographie byzantine (1930). — Byzantion, 
t. VI, Bruxelles, 1931, p. 802, signale le sceau de Sergios, stratege de Macedoine, en admettant une 
datation probable des VIIIе—IXе siecles. 

72 Z а с e s, G., A. V e g 1 e r y. Byzantine lead seals. Vol. 1, part 3, Basel, 1972, p. 1740, 
No 3100. 

73 Z a c o s , G., A. V e g 1 e r y. Op. cit., vol. 1, part, 2, p. 904. No- 1530. Au sujet de ce 
titre, voir C. Du Cange, Glossarium ad scriptores mediae et infimae graecitatis, col. 717. 

74 S c h l u m b e r g e r , G. Sigillographie de l'Empire byzantin, p. 111. 
75 Z a c o s , G., A. V e g l e r y . Op. cit., part 2, p. 1023—1024, No 1793. 
™ Ibidem, p. 1148, No 2058. 
77 G. Z a c o s , Bysantine lead seals. Compiled and edited bv J. W. Nesbitt, vol. 2, p. 82, No 78. 
78 Z a c o s , G., A. V e g l e r y . Op. cit., vol. 1, part 2,"p. 976, No 1696 
79 Ibidem, p. 1181, No 2134. 
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protonotaire de Macedoine80; le sceau de Leon spathaire et comes imperial de la cohorte 
de Macedoine81 et le sceau de Leon, spathaire et tourmarchos de Macedoine82 ainsi que 
d'autres sceaux datant egalement de la deuxieme moitie du IXе siecle8:J. 

On pourrait supposer que les constructions effectuees durant les annees 813—814 
au debut du IXе siecle, sous le regne de 1'empereur Leon V l'Armenien, constructions 
liees aux guerres entre Bulgares et l'Empire byzantin, avaient egalement touche la 
region de la Moyenne Struma. Des villes nouvelles furent erigees de fond en combie 
a bien des endroits en Thrace et en Macedoine84. 

Aux termes du traite de paix conclu entre la Bulgarie et Byzance en 815, les Slaves 
qui s'etaient trouves auparavant sous domination byzantine pouvaient demeurer dans 
le meme etat85. De toute evidence, la region de la Moyenne Struma continuait egale­
ment a se trouver officiellement sous le pouvoir supreme de Byzance. 

La population slave dans les Slavinies vivait sous 1'administration de ses propres 
chefs ou princes qui jouissaient d'uneautonomie relative dans les frontieres de l'Empire 
byzantin. Comme il appert d'un message du 10 avril 824 de 1'empereur byzantin Michel II 
le Begue adresse a 1'empereur Louis de Pieux, il у avait parmi les troupes de Thomas 
le Slave qui s'etait insurge contre le pouvoir central en 821—823, des gens des pro­
vinces de Mesie, d'Europe, de Thrace, de Macedoine, de la region de Thessalonique et 
des Slavinies environnantes (et circumiacentibus Sclaviniis)86. 

On pourrait aussi admettre l'existence de participants a cette guerre issus de la 
vallee du fleuve Struma. II est notoire que Thomas s'etait fait proclame empereur et 
qu'il avait ete couronne par le patriarche d'Antioche87. II ressort d'une inscription sur 
une colonne de calcaire, decouverte pres du village de Catalar (aujourd'hui Tsar Krum), 
region de Sumen, que le souverain bulgare Omurtag (814—831) avait envoye contre 
lui ses propres troupes. Cela s'etait produit entre le ler septembre 822 et le ler septembre 
823. L'inscription revele que le khan Omurtag „. . . avait transfere (la-bas) ses troupes 
contre les Grecs et les Slaves"88. Cette expedition se revela de toute evidence heureuse, 
puisque fut l'objet d'une inscription. 

On ne saurait etablir si la region de la Moyenne Struma avait ete touchee par l'in-
surrection levee en837auNord et auNord —Est de la ville de Thessalonique89. La Vie 
de saint Gregoire le Decapolite, redigee par le diacre Ignatios, en est la source prin-

80 Z a c o s , G., A. V e g l e r y . Op. cit., p. 1208, No 2185. 
81 Ibidem, No 2143. 
85 Ibidem. No 2147. 
83 Cf. L a u r e n t, V. Bulletin de sigillographie byzantine. Quize annees de decouvertes et 

d'etude (1905—1929). — Byzantion, t. V, (1929), fascicule 1, Paris — Bruxelles, 1930, p. 595 — de Leon-
tios, archonte de Macedoine; et ibidem, p. 600 — de Leon?, archote de Macedoine. Ces deux sceaux ne 
sont pas exactement dates. Nous mentionnerons deux sceaux nouvellement declares. En 820/821 sur 
le sceau byzantin se trouve mentionnee la Commercia imperiale (service financier) de Thrace et de 
Macedoine. Cf. О i к о n о m i d e s, N. A collection of dated byzantine lead seals. — Dumbarton 
Oaks Washington, 1986, 53—54, No 44. Le sceau de Constantin, commerciares imperial (fonctionnaire 
des finances, collectant l'impot sur le commerce) de Thrace et de Macedoine. Cf. Ibidem, p. 55, No 46. 
Le sceau de David, spathaire et protonotaire imperial de Macedoine date de la fin du 1X> siecle. Cf. 
Z а с os , G. Byzantine lead seals. Vol. 2, p. 106, No 135. 

84 Theophanis Chronographia, rec. I. Bekker. Bonnae, 1838, p. 30„—30,3. 86 Cf. Б е ш е в л и е в, В. Първобългарски надписи, 152—154, № 41, 162—163. 
88 Cf. Латински извори за българската история. Т. II, С , i960, с. 26. 
87 Cf. О с т р о г о р с к и, Г. Историка Византине. Београд, 1970, с. 208. 
88 Voirla derniere edition de ('inscription chez Б е ш е в л и е в , В. Първобългарски надписи, 

200—201. Cf. egalement 208—209 et p. 78. 
88 Au sujet de la localisation de cette insurrection, voir Д у й ч е в, И. Нов извор за българо-

византийските отношения през първата половина на IX в. — Известия на Института за история. 
Т. 14—15. С , 1964, с. 352; D v o r n i k , Fr. La Vie de saint Gregoire le Decapolite et les Slaves 
au IXe siecle, Paris, 1926, p. 35—36 estime que cette insurrection se serait produite pres de Thessa­
lonique et que c'etaient les Dragovites qui se seraient souleves. P a j к о в и t), M. In: Византийски 
нзвори за HCTopujy народа ]угослави]е. Т. 1. Беоглад, 1955, с. 255 admet que cette insurrection 
aurait eu lieu aux environs de Thessaloniques, dans la plaine de Thessalonique. 
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cipale. „Une revolte imporiante fut fomentee" par le gouverneur d'une Slavinie. Saint 
Gregoire le Decapolite voulait se rendre „vers les montagnes dans les limites des Sla­
ves". Les donnees de cette Vie fournissent des renseignements sur le caractere san-
glant de cette revolte. II у est dit que „des flots de sang avaient coule comme une ri­
viere et que tous les environs avaient ete incendies et etaient plonges dans les teneres"90. 

C'est en rapport avee cette insurrection que furent, sur la demande des Byzantins, 
probablement envoyees des troupes bulgares avec le kapkhan Isbul a leur tete, vers 
la tribu bulgare des Smoljanites. De toute evidence, les Bulgares avaient aide les By­
zantins a reprimer cette revolte, comme cela appert d'une inscription sur une dalle de 
marbre bien connue, trouvee pres de Philippes (Grece). II est dit sur l'inscription que 
les Bulgares avaient comble les Chretiens (Byzantins) de bienfaits, que ceux-ci avaient 
d'ailleurs oublies91. II s'agit de 1'utilisation par les autorites byzantines de l'envoi des 
troupes bulgares dans la region de Thessalonique pour ramener de nouveau en Thrace 
des prisonniers byzantins deportes par Kjum et installes en Bessarabie meridionale, 
entre les fleuves Seret et Prut. A cette epoque la Thrace faisait partie du theme de Ma­
cedoine92. On ne sait quand prit fin cette expedition des troupes bulgares commandees 
par le kapkhan Isbul et si ces troupes avaient regu des territoires en contrepartie du 
retour de la population byzantine dans les limites de l'Empire byzantin93. Les troupes 
bulgares n'etaient plus a Phillipes sous le regne du Khan Presian, et sous celui des 
souverains bulgares qui suivirent, у compris sous le regne de Simeon; cette ville de-
meura sous domination byzantine. Dans une inscription en langue grecque datant de 
926, se trouve mentionne le nom de Basile Cladon, stratege de Philippes94. 

90 D v о r n i k, Fr. La Vie de saint Gregoire. . . 6!20—624. 
91 Б е ш е в л и е в, В. Първобългарски надписи, 132 — 134, 137—139. La tribu des Smolja­

nites, mentionnee dans cette inscription, aurait ete installe'e dans la plaine de Drama et le long de la 
vallee du fleuve Mesta. Cf. ibidem, p. 136; D v o r n i k, Fr. Les Slaves, Bvzance et Rome au IXe 
siecle. Paris, 1926, p. 13, 237. 

92 Leonis grammatici chronographia. Rec. I. Bekker. Bonnae, 1842, 231x—2334. Cf. egalement 
3 л a T a p с к и, В. Н. Известнята за българите в хрониката на Симеон Метафраст и Логотет. — 
В: Избрани произведения. Т. 1. С , 1972, 420—424; 3 л а т а р с к и, В. Н. История. . . Т. 1. 
Ч. I. 357—358, 432—434; W a s i l e w s k i , Т. Bizancjum i slowiane w IX wieku. Warszawa, 1972, 
91—92. Le fait merae que les Byzantins auraient prepare et realise le retour des montagnards byzan­
tins, alors que les troupes bulgares se seraient trouvees dans la region de Philippes, temoigne de ce 
que les Byzantins auraient ete prealablement au courant de cette expedition (c'est-a-dire que les troupes 
bulgares seraient allees en Macedoine sur la demande des Byzantins). L'aide apportee par les troupes 
bulgares aux Byzantins est attestee dans l'inscription merae: „. . . Les Bulgares ont comble de bien­
faits les Chretiens (c'est-a-dire les Byzantins), mais les Chretiens les ont oublies, Dieu voit." Quels 
avaient ete ces bienfaits? — 11 est evident que tout comme lors de Finsurrection de Thomas le Slave, 
les troupes bulgares auraient, maintenant aussi, aide le pouvoir central byzantin contre les insurges 
slaves. L'affirmation que les chretiens (c'est-a-dire les Byzantins) ont oublie ces bienfaits des Bulga­
res constitue de toute evidence une allusion au retour realise d'une population de plusieurs milliers 
de Byzantins. Ces evenements, sont examines de maniere similaire egalement par Б е ш е в л и е в , В. 
Първобългарски надписи, 137 —139. 

И convient de remarquer qu'il existe aussi une autre explication a ces evenernents, notamment 
que les troupes bulgares seraient allees aider les Slaves insurges. Cf. 3 л а т а р с к и, В. Н. Исто­
рия. . . Т. I. Ч. I. 431—432; G r e g o i r e , Н. Les sources epigraphiques de Fhistoire bulgare. — 
Byzantion, t. IX, (1934), fasc. 1, Bruxelles, 1934, p. 761; Д у й ч е в, И. Нов исторически извор 
за българо-византийските отношения. . ., с. 352; ibidem, р. 353—355, Iv. Dujcev emet la suppo­
sition que 1c gouverneur de la Principaute slave dans laquelle s'etait produite Finsurrection en 837, 
aurait ete le futur educateur slave Metodij. Cette supposition d'lv. Dujcev merite une attention, bien 
que cette demarche de Metodij et de son frere Kiril se rapporte a Fannee 855 et se trouve en liaison 
avec Fassassinat du logothete Theoktist; Климент О х р и д с к и . Събрани съчинения. Т. 3. 
Пространни жития на Кирил и Методий. Подготвили за печат Б. Ст. Ангелов и Хр. Кодов. С , 
1973, с. 95, § VII, с. 126, 148, 187, § II, III, с. 198, 205—206. 

93 Б е ш е в л и е в, В. Първобългарски надписи, 138 —139. 
94 L е ш е г 1 е, P. Philippes et la Macedoine orientale. . . 139 — 141; К о л е д а р о в, П. 

Политическа география на средновековната българска държава. Ч. 1. Карта № 6 le situe le territoire 
aux pages 32—33 chez Presian, dans le territoire de la Bulgarie. Ce territoire, en fait, n'a ete possede 
que peu de temps. 
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On ignore si les operations des troupes bulgares pres de Philippes avaient touche 
la region de la Moyenne Struma. II est hors de doute que juspu'a ces operations des troupes 
bulgares, cette region fut possession byzantine95. 

En realite, le pouvoir central avait pris des mesures pour retablir et consolider la 
domination byzantine dans les themes de Thrace et de Macedoine. Des garnisons furent 
disposees a cet effet dans des forteresses. Ces garnisons se livraient a des attaques contre 
les forteresses bulgares, exterminaient et faisaient prisonniers des Bulgares „ce qui 
fait qu'elles subjuguerent les Bulgares dans leur propre pays"9'1. Cela se produisit sous 
le regne de la regente Theodora, c'est-a-dire apres 842, lorsque l'empereur Theophilos 
deceda. Le gouvernement byzantin reussit sans aucun doute grace a ces operations, a 
retablir totalement ou partiellement son autorite sur les terres dans lesquelles les troupes 
bulgares avaient penetre avec le kapkhan Isbul a leur tete. 

* * * 

Nous ne possedons pas de donnees concernant les anciennes appellations medievales 
des agglomerations dans lesquelles s'etait installee la population slave dans la region 
de la Moyenne Struma, ni des noms des premieres agglomerations thraces. L'element 
slave s'avera le plus fort et assimila l'ancienne population thrace. Une grande partie 
des noms d'agglomerations existantes de nos jours dans cette region, expliques etymo-
logiquement, ont une origine slave, respectivement slavo-bulgare. Telles sont par 
exemples les appellations d'une multitude d'agglomerations, de quartiers et de lo-
calites existant actuellement et dont certaines avaient ete connues a la fin du siecle 
dernier. 

Nous releverons les appellations des agglomerations suivantes. Dans la region de 
Petric: Gabrene, Dolene, Vislene (Visnene), Pripecene, Zajcan (actuellement en Grece), 
Starcevo97. Dans la region de Sandanski: Debrene, la gare de Divljan (pres de Kresna), 
Dobreni. Dans la region de Melnik: Doleni, Rozen, Sklave, la ville de Melnik, Ka-
tunci, Budilci, Krastilci, Morovci98, Elesnica, Ljuboviste (region de Melnik)99. Dans 
la region de Blagoevgrad: Balgarcevo, Mosanec100, Krupnik101, etc. 

Dans leur majorite, les noms mentionnes ont emerge d'apres le nom des habitants 
d'une agglomeration donnee et, „de noms d'habitants" se sont mues „en noms d'agglo­
merations". Les appellations de nombreux quartiers pres de diverses agglomerations 
et de localites de cette region ont une origine similaire. Nous mentionnerons les noms 
des quartiers a Kresna: Vackovci, Kastimerovci, Mladencevci, Pancovci, Papukcievci 
et VakanincP02; a Gradevo, (region de Blagoevgrad): les quartiers de Maslarci, Slan-
cilci, Birovci, Galabovci, Dancovci, Misovci, Pavlevci, Stankovci, Teskovci, Cickovci, 

95 On ne saurait accepter la supposition de К о л е д а р о в, П. Политическа география. . ., 
с. 33, que des 808 les troupes bulgares auraient rejoint la vallee de la Haute et Moyenne Struma. Son 
avis est egalement reflete dans la carte No 4 (aux pages 16—17) du meme ouvrage. Cela pourrait etre 
une supposition, mais elle n'est pas etayee par les sources. 

96 Leonis grammatici chronographia, p. 2355_i0; 3 л а т а р с к и, В. Н. Известия за бълга-
рите в хрониката на Симеон Метафраст и Логотет. с. 415 fait dater ces atttaques entre les annees 
847 et 849. Comme on pourrait en juger d'une indication chez Pseudo-Symeon, ces attaques auraient 
eu lieu en realite vers 852. Cf. Theophanis Continuatus, Ioannes Cameniata, Symeon magister, Geor-
gius monachus. Rec. J. Bekker. Bonnae, 1838, p. 664. 

97 3 а и M о в, Й. Заселване на българските славяни на Балканския полуостров.Проучване 
на жителските имена. С , 1967, с. 115, 117, 127, 133, 163, 259. 

98 Ibidem, p. 124, 125, 127, 167, 170, 192—193, 205, 218, 222, 250. 
99 Cf. V a s m е г, М. Die Slaven in Griechenland. Leipzig, 1970, S. 216, 218, ou sont expli-

quees comme slaves des appellations d'agglomerations dans la region de Serres, Nigrita et Demir 
Hissar (Siderokastron) en Grece. 

100 3 а и M о в, Й. Op. cit., p. 112, 152. 
101 M и к о в, В. Произход и значение на имената на нашите градове, села, реки, планини 

и места. С , 1943, с. 80, 228. 
102 3 а и мо в, Й. Op. cit., p. 239, 247, 250, 252, 267, 271. 
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Masarovci103; pres de Gabrovo: les quartiers de Lisanska, Sukalnici, Milenci, Staninci, 
Zmiovci, Mihalovci, Trenovci, Candrevci, Mihovci104, etc. Ces noms sont formes d'an-
ciennes racines ou suffixes slavo-bulgares. Toute une serie de noms similaires d'habitants 
subirent durant les siecles des transformations ou emergerent plus tard. 

En se base sur ces noms, on pourrait proceder a des deductions sur les voies de 
penetration de la population slave dans les terres balkaniques. La region de Thessalo-
nique fut peuplee le plus tot d'une population slave qui avait passe par la vallee du 
fleuve Strurna. La region situee entre Melnik et Blagoevgrad fut, par voie de deduc­
tions linguistiques, peuplee d'une population slave lors de la deuxieme vague de pene­
tration des Slaves dans cette partie des Balkans105. 

Jusqu'a dernierement, l'appellation de Г agglomeration de Vlahi, dans la region 
de Sandanski, a ete conservee. L'etymologie de ce nom d'agglomeration devrait etre 
Нее a l'appelation ethnique de „vlah"108. Les Valaques (Maurovalaques, Aroumains) 
sont consideres dans la litterature comme descendants des Thraces romains. Au Moyen 
Age ils s'etaient disperses en Epire, Macedoine, Hellade et autres parties de la Penin-
sule balkanique107. L'appellation du village de Karnalovo, dans la region de Petric, 
se trouve egalement en rapport avec la population valaque qui habitait certaines agglo­
merations. Cette appellation est composee d'une racine romaine et du suffixe slave — 
ovo108 

Ces noms d'agglomerations temoignent du fait qu'une partie de 1'ancienne po­
pulation balkanique (Thraces, Illyriens et autres) ne s'etait pas fondue dans la popu­
lation slave qui s'y etait installee et qu'elle s'etait conservee au cours du Moyen Age. 
Lorsque intervinrent ici des changements ethnogenetiques, tout comme dans de nom-
breuses autres parties des Balkans, c'est bien l'element slave qui avait triomphe et, 
avec lui, la langue slave. Cela conduisit a une disparition presque complete de la to-
ponymie antique dans cette region et a l'etablissement d'une nouvelle toponymie slave, 
respectivement slavo-bulgare. 

103 Ibidem, p. 214, 226, 235, 241, 250, 252, 258, 260, 262 et 267. De nombreuses appellations 
de localites derivent de noms d'habitants, comme, par exemple, Borovan, pres du village, de Vlahi, 
region de Sandanski; Krivene, vallon pres de Gradevo, region de Blagoevgrad; Nostoven, localite 
pres de village de Razdol, region de Sandanski; Carkoven, localite pres du village de Gorna Ribnica, 
region de Sandanski; Robcen, Ropcen — versant pres du village de Vinogradi, region de Melnik, les 
noms locaux de Razlog pres du village de Samuil, region de Petric et de Razlocite, pres de village de 
Dolna Susica, region de Blagoevgrad, etc. Cf. 3 а и м о в, Й. Op. cit., p. 108, 142, 155, 181, 194,232. 

104 Ibidem, p. 148, 210, 222, 230, 250, 260, 262, 267. 
105 Ibidem, 75—103. 
10° Ibidem, p. 202. 
107 А н г е л о в , Д. Образуване на българската народност, с. 178; Советы и рассказы Ке-

кавмена. Сочинение византийского полководца XI века. Подготовка текста, введение, перевод и 
комментарий Г. Г. Литаврина. М., 1972, 26826—270v 108 М и к о в, В. Произход и значение. . ., 76—78. 
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